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			Introduction

			En 2005, un scénariste bien inspiré du nom de Blake Snyder a écrit un ouvrage également très inspiré intitulé Les Règles élémentaires pour l’écriture d’un scénario (Save the Cat! en anglais). Dans ce livre, Blake décidait d’apprendre aux scénaristes à structurer leurs intrigues grâce à une trame en quinze « temps forts » ou étapes clés, en affirmant que tous les grands films hollywoodiens jamais tournés suivaient ce modèle.

			L’effet a été instantané. En quelques années, les scénaristes, les réalisateurs, les producteurs et les directeurs de studios du monde entier ont adopté cette trame en quinze points ou « feuille de route » afin d’élaborer des récits de meilleure qualité, plus cohérents et plus captivants pour le grand écran. Les Règles élémentaires pour l’écriture d’un scénario est vite devenu une méthode réputée dans le milieu.

			Pendant ce temps, en 2006, j’étais l’ex-cheffe d’un studio de cinéma, devenue romancière en galère qui tentait (sans y parvenir) de vendre son premier livre. J’avais un tiroir littéralement rempli de lettres de refus qui disaient toutes la même chose : « Belle plume. Mauvaise histoire ». En résumé, je n’avais aucune idée de la manière de rédiger une intrigue. Jusqu’à ce qu’un jour un de mes amis scénaristes m’offre un exemplaire des Règles élémentaires pour l’écriture d’un scénario en m’expliquant : « C’est un livre très connu sur l’écriture de scénario, mais je pense qu’il pourrait aussi servir pour les romans. »

			Il avait raison.

			Après avoir lu Les Règles élémentaires pour l’écriture d’un scénario de la première à la dernière page (plusieurs fois), et avoir comparé le schéma en quinze temps forts de Blake aux ouvrages à succès que j’avais lus et adorés, j’ai vite compris que cette méthode pouvait être adaptée parfaitement aux romans, moyennant quelques ajustements.

			Et j’ai voulu le prouver.

			Aujourd’hui, près de dix ans plus tard, j’ai vendu plus de quinze romans à de grandes maisons d’édition comme Simon & Schuster, Random House et Macmillan.

			Mes ouvrages ont été publiés et traduits dans plus de vingt-trois pays, et deux sont en cours d’adaptation pour le cinéma.

			Coïncidence ? Certainement pas. Suis-je donc une si bonne écrivaine ? Ça se discute. Blake Snyder a-t-il inventé une méthode que personne n’avait envisagée avant lui ? Pas du tout. Il a simplement étudié les temps forts d’une histoire et de l’évolution des personnages, puis repéré le canevas sous-jacent. Un code secret de la narration.

			Et maintenant, après avoir élaboré les plans de quantités de récits en utilisant la technique Save the Cat! et avoir enseigné à des milliers d’autres auteurs comment en tirer parti, j’ai mis au point une méthode facile à suivre, pas à pas, qui explique comment s’emparer du pouvoir de ce code narratif pour rédiger des romans à la structure solide, captivants et impossibles à lâcher. Et je vous raconte tout ici, dans ce livre.

			Parce qu’au fond, la feuille de route Save the Cat! conçue par Blake Snyder ne se limite pas au cinéma. Son vrai sujet, c’est le récit. Que vous écriviez des scénarios, des romans, des nouvelles, des mémoires ou des pièces de théâtre, de la comédie, du drame, de la science-fiction, de la fantasy ou de l’horreur, que vous vous considériez comme un auteur littéraire ou grand public, un seul impératif est gravé dans le marbre : il vous faut une bonne histoire.

			Et je vais vous aider à y parvenir.

			Un guide du scénario pour les romanciers ?

			Mais pourquoi les romanciers devraient-ils suivre les pas des scénaristes ? Après tout, nous, les écrivains, venons en premier !

			Soyons francs, dans le contexte actuel, dominé par les médias, où le rythme s’emballe et où la technologie amplifie chaque expérience, les auteurs sont finalement en compétition avec les scénaristes. Que ça nous plaise ou non, à partir du moment où le premier film muet est sorti sur grand écran, les livres ont dû rivaliser avec le cinéma dans l’art de divertir. Ni Charles Dickens ni les sœurs Brontë n’ont dû affronter le dernier long-métrage de superhéros bourré d’action, ni la toute nouvelle comédie de Melissa McCarthy, mais les romanciers modernes, si. (Bien que j’aie moi-même retrouvé, soit dit en passant, les quinze temps forts de la feuille de route de Save the Cat! dans Jane Eyre, Les Hauts de Hurlevent et De grandes espérances, entre autres classiques.)

			La clé est dans le tempo. Un récit au rythme soutenu, porté par des images fortes, des personnages à l’évolution captivante, et une structure sans faille peut monter sur le ring face à n’importe quel blockbuster… et l’emporter.

			Mais comment faire ?

			C’est là qu’intervient Save the Cat!

			Mon chaos a sa raison

			Avant d’écrire ce livre, j’ai animé pendant des années une formation intensive à la méthode Save the Cat! Après avoir vu quantité d’auteurs se débattre avec le sujet de leur roman et en bâtir la structure, j’ai mis au point ce qui me paraît être l’approche la plus logique, la plus intuitive et la plus efficace pour vous initier à Save the Cat! Ce qui fait la force de la démarche, c’est que vous pouvez l’utiliser seul, en duo ou en groupe. J’ai même ajouté des exercices et des listes à la fin des chapitres importants pour vous aider à tenir le cap. Alors, que vous préfériez voyager en solitaire ou comme membre d’un équipage, elle vous permettra de développer la meilleure version de votre récit.

			Même si vous avez acheté ce manuel parce que vous êtes bloqué à un moment particulier de votre intrigue (disons, au milieu), je vous incite vivement à lire les chapitres dans l’ordre. Vous pouvez penser que tout le reste de l’histoire tient la route, mais il y a fort à parier qu’être coincé quelque part (toujours ce fameux milieu) n’est que le symptôme et pas le véritable mal… et ce qui mine votre texte s’ancre bien plus profondément que vous le soupçonnez.

			Parce que, quoi que vous en pensiez, ce livre va bien au-delà de la construction de l’intrigue. Le mot « intrigue » en lui-même ne veut pas dire grand-chose. Il désigne seulement une suite d’événements qui adviennent dans un récit. Mais la structure, c’est l’ordre dans lequel ils se déroulent et, sans doute encore plus important, le moment où ils se produisent. Vous ajoutez alors un personnage qui a besoin d’évoluer et y parvient à la fin. Et hop ! vous avez une histoire qui vaut la peine d’être racontée.

			Intrigue, structure, et évolution du personnage.

			Ou, comme j’aime souvent le dire : la « Sainte Trinité du récit ».

			Ces trois ingrédients réunis composent la pure magie de la narration, les briques fondamentales de toutes les grandes histoires jamais contées. Mais la Sainte Trinité intrigue-structure-évolution-du-personnage constitue un ensemble d’une extrême délicatesse, dont les éléments s’entrelacent avec une infinie subtilité. C’est pourquoi il a fallu de nombreuses années de recherche, une longue expérience d’enseignement et une réflexion approfondie pour aboutir à cet ouvrage.

			Jardiniers et architectes

			C’est une vérité universellement reconnue (chez les auteurs) qu’il existe deux sortes de romanciers : les jardiniers et les architectes. Les architectes structurent leurs récits avant de commencer à rédiger, les jardiniers avancent à l’instinct et découvrent leur histoire en l’écrivant. Et je me doute que tout auteur appartenant à cette dernière catégorie et qui a acheté cet ouvrage est probablement en train de paniquer et d’avoir des sueurs froides à la seule vue des mots « plan » et « liste ». Argh !

			Mais laissez-moi être tout à fait claire : ce livre n’est pas une ode aux architectes. Ni un manifeste pour convertir tous les jardiniers. Si je me considère comme une « architecte », je ne l’ai pas écrit pour prouver qu’une approche est meilleure que l’autre. Après avoir travaillé avec des milliers d’auteurs au fil des ans, j’ai appris que le processus créatif est mystérieux et que chacun est différent (si, si, vous êtes tous de fragiles et uniques flocons de neige porteurs d’histoires). Donc, non, mon idée n’est pas de changer votre mode de fonctionnement. Mais de l’optimiser.

			Si vous êtes du genre à vouloir connaître précisément votre destination avant de mettre le contact, alors cet ouvrage vous aidera à le faire plus vite et plus efficacement. D’un autre côté, si vous préférez passer derrière le volant et démarrer, avec la certitude tranquille que la ligne d’arrivée se révélera d’elle-même en chemin, alors considérez-nous, ce livre et moi, comme vos copilotes personnels, toujours prêts à vous dépanner chaque fois que vous calerez ou que vous vous retrouverez en rade au milieu de nulle part sans carte, ni GPS, ni carburant.

			Peu importe la catégorie à laquelle vous appartenez, ce livre vous guidera tout au long du processus à la fois exaltant et intimidant qu’est l’élaboration de l’intrigue d’un roman.

			Que vous ayez rédigé votre premier jet « au fil de la plume », et que vous deviez maintenant trouver comment faire pour qu’il fonctionne, ou que vous partiez d’une idée flambant neuve en voulant en établir le plan à l’avance, au fond, c’est du pareil au même : nous devons tous tôt ou tard faire ce travail de construction d’une manière ou d’une autre. Franchement, peu importe que vous soyez « jardinier » ou « architecte » ; la structure finit toujours par s’imposer, qu’on la conçoive au début ou à la fin. Pour moi, c’est pareil. Et pour ce livre aussi.

			Autrement dit : pas d’inquiétude, je vais vous guider.

			Le mot en « F »[1]

			C’est à peu près à ce moment de la présentation de Save the Cat! que les gens se mettent parfois à évoquer le mot en F.

			Formatage.

			Beaucoup d’auteurs craignent que leur histoire devienne prévisible ou stéréotypée s’ils appliquent la méthode Save the Cat! Ils craignent que le fait de suivre une trame ou un modèle de structure nuise à leur art et limite leur créativité.

			Je veux étouffer cette peur dans l’œuf. Ici et maintenant.

			

			Le canevas que Blake Snyder a repéré dans la plupart des films et que j’ai aussi trouvé dans presque tous les livres n’est pas un stéréotype. Comme je l’ai dit plus haut, c’est un code narratif sous-jacent.

			C’est la recette secrète qui fait fonctionner les grands romans.

			Il y a un mécanisme enterré profondément dans notre ADN d’humains qui nous rend sensibles à des éléments précis du récit quand ils sont racontés dans un certain ordre. Nous y réagissons depuis que nos lointains ancêtres dessinaient sur les murs et que les tribus contaient des histoires au coin du feu. La méthode Save the Cat! se contente d’identifier le code et d’en faire un plan simple à appliquer pour créer un roman réussi sans avoir besoin de réinventer une roue qui a été utilisée depuis, eh bien, l’invention de la roue.

			J’ai étudié des livres connus, publiés à différentes époques – de nos jours, pour les plus récents, en remontant jusqu’au xviiie siècle pour les plus anciens –, et j’ai découvert que la quasi-totalité d’entre eux suivaient la même trame. On peut analyser la structure de chacun de ces ouvrages avec la technique Save the Cat!

			Si vous voulez l’appeler « formatage », allez-y. Mais on peut la trouver dans les ouvrages d’un nombre incalculable d’auteurs, dont Charles Dickens, Jane Austen, John Steinbeck, Stephen King, Nora Roberts, Mark Twain, Alice Walker, Michael Crichton et Agatha Christie.

			Peu importe le nom que vous lui donniez, ça marche.

			

			Au commencement…

			Alors, lançons le début des réjouissances ! Un long voyage nous attend et, pour ma part, je brûle d’impatience de me mettre en route.

			Commençons par le commencement. De quoi avez-vous besoin ? Au minimum, il vous faut une idée de roman. Pas forcément « de génie », elle peut n’être qu’une ébauche ou une petite étincelle. Elle peut même être un personnage qui vous intéresse ou une série de pensées évocatrices que vous souhaitez, d’une manière ou d’une autre, relier entre elles. Peut-être en avez-vous une, mais vous ne savez pas si elle vaut la peine d’être écrite. Vous ignorez si elle a « du potentiel », comme on dit dans l’industrie du cinéma. Est-elle à la hauteur ? Peut-elle tenir la route sur au moins trois cents pages de prose ?

			Ou peut-être avez-vous déjà rédigé un roman entier, ou une partie, qui ne fonctionne pas et dont vous pensez que vous devez le retravailler. Ou vous avez commencé une histoire sans savoir où elle va et maintenant vous êtes coincé et en panne d’inspiration.

			Quelle que soit votre situation particulière, je suis ravie que vous me rejoigniez dans cette aventure. Voici un aperçu des sujets que nous allons aborder dans les chapitres suivants (la structure de ce livre sur la structure, en quelque sorte !).

			 

			1. LE HÉROS : d’abord, au chapitre 1, nous parlerons du personnage principal ou « héros » de votre récit, qui il est, et pourquoi il a absolument besoin d’évoluer.

			

			 

			2. LES TEMPS FORTS : dans le chapitre 2, nous explorerons les quinze temps forts de la feuille de route Save the Cat! dans tous ses détails pour que vous puissiez commencer à tracer les grandes lignes du passionnant parcours de transformation dans votre roman.

			 

			3. LES GENRES : puis, dans les chapitres 3 à 13, nous identifierons le genre auquel appartient votre histoire grâce aux dix catégories narratives de Save the Cat! Pas les typiques, comme la science-fiction, le drame, la comédie, etc. Celles de Save the Cat! se répartissent selon le type d’évolution suivie par le personnage et ses thèmes principaux. Elles vous aideront à approfondir votre texte et à vous assurer que le récit contient tous les « codes du genre » nécessaires à sa réussite. Je vous donnerai en plus les feuilles de route de dix livres à succès (un par catégorie). Vous pourrez ainsi constater comment les quinze temps forts s’appliquent à certains des romans contemporains les plus connus.

			 

			4. LE SUJET : parvenu au chapitre 14, vous commencerez à avoir une bonne idée du sujet de votre histoire, ce qui vous aidera à la réduire à une description d’une page (l’argumentaire) et même à une seule phrase (l’accroche) que vous pourrez utiliser pour présenter votre récit à des agents, des éditeurs, des maisons d’édition, des lecteurs ou encore des producteurs de films.

			 

			5. LA FAQ : Même si les chapitres précédents sont excellents et très rigoureux, je vous garantis que vous rencontrerez des difficultés en cours de route. C’est pourquoi, dans le dernier, je vous donne des solutions concrètes pour résoudre les six problèmes les plus courants qui se posent aux auteurs quand ils mettent en pratique la méthode Save the Cat!

			Et le chat ?

			Mais, attendez ! Nous avons oublié un point important, la question qui, j’en suis certaine, vous taraude depuis le moment où vous avez entendu parler de ce livre, ou que vous l’avez choisi en librairie.

			Pourquoi s’intitule-t-il « Save the Cat![2] » ?

			La réponse remonte au premier ouvrage Les Règles élémentaires pour l’écriture d’un scénario (Save the Cat! en version originale) dans lequel Blake Snyder a glissé plusieurs petits conseils, chacun ayant un titre évocateur, sur la manière d’éviter les pièges courants de la narration. « Save the Cat! » est l’un de ces titres. Si, au début de l’histoire, votre personnage principal ne se montre pas vraiment sympathique, alors, dans les premières pages, il faut qu’il sauve un chat (oui, en allant le chercher dans un arbre, une maison en flammes ou un refuge pour animaux, par exemple), ou qu’il accomplisse une action du même genre qui incite immédiatement le lecteur à se ranger de son côté, quelle que soit l’antipathie qu’éveillait le protagoniste dans les premières pages.

			Nous parlerons plus longuement des félins et de la manière de les sauver au chapitre 15, lorsque nous analyserons certaines des difficultés les plus courantes que rencontrent les écrivains quand ils utilisent la méthode.

			J’ai intégré en plus tout au long de ce livre plusieurs nouveaux conseils et astuces destinés spécialement aux romanciers pour vous aider à améliorer votre récit.

			Alors, allons-y ! Votre personnage principal attend, et il a un gros problème…

			

		
					1. Clin d’œil à l’expression anglo-saxonne « the F-word », « le mot en F » est un euphémisme courant pour désigner habituellement le juron « fuck ».

					2.  « Save the Cat » signifie « sauvez le chat ». (NdT)

		
		
	
		
			1. Qu’est-ce qu’on en a à faire ?

			Créer un héros qui mérite d’avoir sa propre histoire


			Attention ! Ce chapitre révèle certains passages des ouvrages suivants : Because of Winn-Dixie de Kate DiCamillo, Frankenstein de Mary Shelley, La Couleur des sentiments de Kathryn Stockett, L’Histoire de Pi de Yann Martel, Misery de Stephen King, Ready Player One d’Ernest Cline.



			 

			La relation entre personnage et intrigue est essentielle. C’est pourquoi nous commençons la méthode Save the Cat! par le protagoniste, que j’appellerai à partir de maintenant le « héros » de votre livre. Est-ce que ça ne sonne pas mieux ? Un héros est proactif, important et digne de se voir consacrer un roman entier. Dans le monde de Save the Cat! nous écrivons des récits dont les personnages mémorables font des trucs de fou. Mais par-dessus tout, nous créons ces héros et ces héroïnes pour qu’ils soient destinés à être le cœur de l’intrigue.

			Alors, qui sera celui de la vôtre ? Remontons nos manches pour le savoir !

			Que vous ayez ou non déjà trouvé le sujet de votre grande histoire ou que vous soyez encore en train d’y travailler, je vous invite fortement à vous concentrer seulement sur le héros de votre livre pour le moment et à mettre tout le reste de côté. Dans ce chapitre, nous allons apprendre à faire de lui un personnage digne d’une histoire.

			Comment créer un héros intéressant, marquant et auquel on puisse s’identifier, dont les lecteurs voudront découvrir les aventures ? Et qui mériterait qu’on lui consacre un roman entier ?

			Facile !

			Il suffit de lui donner : 

			 

			1. UN PROBLÈME (faille à combler)

			2. UN DÉSIR (objectif à atteindre)

			3. UN BESOIN (leçon de vie à apprendre)

			 

			Si vous réfléchissez à ces trois éléments dès le début, votre protagoniste prendra automatiquement forme sous vos yeux éblouis, et il sera plus facile à intégrer ensuite à votre intrigue.

			Alors, examinons chacun de ces points en détail.

			Laissez-moi vous confier un secret : les lecteurs n’aiment pas les héros parfaits qui gèrent tout à la perfection. Les personnages sans le moindre défaut ni aucune faille sont d’un ennui mortel. Sans parler de leur manque total de réalisme (pour ma part, je n’ai encore jamais rencontré une seule créature humaine dont la vie soit sans accroc d’un bout à l’autre). Donc si vous voulez un héros de roman qui soit crédible, attachant et intéressant, il ne doit pas être parfait. Il lui faut au moins un problème de taille… ou mieux, tout un tas !

			Vous trouverez un protagoniste faillible – qui a des défauts – dans tous les grands récits.

			Prenez par exemple Katniss Everdeen dans Hunger Games de Suzanne Collins, on ne peut pas dire qu’elle roule sur l’or dans le District 12, hein ? Elle est pauvre, affamée, sans père, et sa mère a complètement décroché. Et soudain, bam ! Sa petite sœur est tirée au sort pour la moisson. Les épreuves de la vie l’ont aussi endurcie, rendue méfiante et cynique. Cette fille a des problèmes à ne plus savoir qu’en faire.

			Et que dire de Tom Joad dans Les Raisins de la colère de John Steinbeck ? Il vient de sortir de prison (où il était incarcéré pour meurtre !) et découvre en rentrant chez lui que toute sa famille est partie du jour au lendemain parce qu’elle n’avait plus d’argent, ni de travail, ni de quoi manger. Il peut toujours courir pour remporter le prix de l’agriculteur de l’année.

			Et n’oublions pas Becky Bloomwood, dans Confessions d’une accro du shopping de Sophie Kinsella, qui, comme le titre l’indique, ne peut tout simplement pas réprimer sa fièvre acheteuse. Ce qui explique qu’elle croule sous des dettes cachées qui commencent à tout dévaster dans sa vie.

			Ces constatations nous amènent à un conseil fondamental dans la création de héros faillibles : ne réduisez pas le problème à un seul domaine de son existence. Laissez-le(s) se manifester, se répandre et tout contaminer ! Le(s) difficulté(s) du protagoniste doivent envahir tout son environnement : son travail, sa famille, son entourage.

			
			Quand un lecteur ouvrira votre roman et avancera dans le récit, il devra se dire un truc comme : « Waouh ! Sa vie, c’est une sacrée pagaille ! »

			Alors vous saurez que vous avez bien travaillé.

			Je sais qu’il peut sembler cruel de faire subir des traitements pareils à votre héros – lui pourrir la vie de toutes les manières possibles dès le départ – mais c’est aussi une épreuve indispensable. Parce que, si son existence est sans faille, de quoi va parler le roman ? Qu’est-ce qu’on en a à faire de ce qui lui arrive ? Nous lisons des histoires pour voir comment les personnages s’en sortent, améliorent leur vie, tirent parti de leurs défauts. Les grands récits mettent en scène des héros extrêmement faillibles pour les rendre un peu moins défaillants.

			Donc, à quel genre de problème(s) est confronté votre protagoniste ? C’est la première question à laquelle vous devez répondre quand vous commencez à créer un personnage digne d’une histoire.

			 

			Mais il ne lui suffit pas d’avoir des défauts, il doit aussi vouloir quelque chose (viscéralement) et tenter par tous les moyens de l’obtenir. Il sait qu’il rencontre des difficultés (ou peut-être qu’il ne le sait pas et que son ignorance est l’une de ses failles !). Alors, la question est : qu’est-ce qu’il croit devoir faire pour corriger son travers ? Ou qu’est-ce qui, selon lui, va améliorer sa vie ? (Notez bien l’importance des mots « croire » et « selon lui », nous y reviendrons plus loin.)

			La réponse, quelle qu’elle soit – avoir un meilleur travail, plus d’argent, être plus apprécié à l’école, recevoir l’assentiment de son père, résoudre une grosse affaire de meurtre, etc. –, est le but de votre protagoniste. C’est ce qu’il tentera d’obtenir par tous les moyens pendant le roman (ou au moins au début).

			Donner un objectif au personnage principal et le lui faire poursuivre activement est...
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